
Projet de réaménagement du Centre de tennis du parc Jarry 
Prise de position d’une citoyenne du quartier 

dans le cadre des audiences de l’Office de consultation publique de Montréal 
 
 
C’est avec joie que j’ai appris que les travaux d’agrandissement et de réaménagement du 
Centre de tennis du parc Jarry avaient été approuvés par les différents paliers de 
gouvernement et, de ce fait, en recevait un appui financier. Enfin, Montréal pourra se doter 
d’installations de tennis de niveau international, capables de compétitionner avec les plus 
grands tournois mondiaux.  
 
Car, ne nous leurrons pas, Toronto qui aura bientôt un nouveau stade, salive à l’idée de 
pouvoir tenir un tournoi mixte dans ses nouvelles installations. Ce qui signifierait que 
Montréal pourrait perdre un tournoi dont le succès grandit chaque année depuis plus de vingt 
ans. Notre tournoi affiche complet de façon régulière et rapporte ainsi plusieurs centaines de 
milliers de dollars aux commerces de quartier ($600 000 l’année dernière, indique Tennis 
Canada). L’an 2003 marquera ma 3e année comme bénévole au tournoi et je peux vous 
assurer qu’il est toujours stimulant de voir le succès de cet événement.  Sans compter que, 
pour moi, c’est une expérience enrichissante : c’est fantastique de rencontrer tous ses 
amateurs venus de la région et d’ailleurs pour voir les plus grands joueurs de tennis au monde 
réunis ici, au parc Jarry ! 
 
Évidemment, un tournoi de cette envergure apporte son lot de petits tracas. Les 
préoccupations des citoyens sont certes légitimes. Étant moi-même résidante du quartier 
depuis cinq ans, je peux témoigner de façon informée des situations créées par cet événement. 
La circulation dans l’axe formé par la rue Faillon, le boul. St-Laurent et la rue Jarry est 
souvent difficile aux heures entourant les séances. Et, on ne parle pas encore de 
stationnement… 
 
Mais, dans cette optique, le problème est-il vraiment différent de celui rencontré au moins 
52 samedis de l’année aux abords du Marché Jean-Talon? J’évoque ici la circulation 
chaotique et le stationnement inexistant (en raison des vignettes dont bénéficient les habitants 
voisinant le Marché) qui sont devenus monnaie courante. La solution serait-elle de ne pas 
tenir la « Fête des petits fruits », c’est certain, ça ferait moins d’embouteillages ! Mais pour 
ma part, je préfère m’y rendre à pieds ce qui me procure un bon exercice doublé d’un réel 
plaisir. 
 
Mais, n’y a-t-il pas aussi des problèmes de circulation et de stationnement dans les quartiers 
impliqués lors de l’International des Feux d’artifice ou du Festival de Jazz? Il est certain que 
ces évènements peuvent créer des situations irritantes, que l’on soit habitant du quartier ou 
non. Mais il me semble que c’est un prix « raisonnable  » à payer quand on pense que ces 
grands événements contribuent de façon directe à la réputation mondiale dont jouit Montréal. 
Quels merveilleux spectacles y voit-on! Et puis, deux semaines passent et c’est déjà fini… 
 
Il en est de même pour les Internationaux de Tennis. Le quartier est pris d’assaut par les 
amateurs friands d’un spectacle de haut niveau. Il n’y a qu’à consulter la liste des participants 
qui se lit à chaque année comme le « Who’s who » du tennis international autant chez les 
femmes que les hommes. Un bien beau spectacle nous est offert. Et après, quand tout le 
monde est reparti, les Montréalais ont accès – pour les 51 autres semaines de l’année – à des 
installations de calibre international et ce, à un prix très abordable.  



 
Que l’on tienne aussi compte du fait que Tennis Montréal développe chaque année des 
programmes qui s’adressent aux écoles avoisinantes comme la polyvalente Lucien-Pagé pour 
que les enfants du quartier profitent d’une autre activité physique amusante offerte au parc 
Jarry. Et ce ne sont certainement pas les activités qui manquent au parc : soccer, base-ball, 
volley-ball de plage, course à pieds, patinage à roues alignées, natation, manèges pour 
enfants, etc. En plus de l’aire réservée aux chiens et de la magnifique fontaine au milieu de 
l’étang. Il est difficile de croire que cha cun n’y trouve pas son petit coin de paradis. 
 
Évidemment, il y ceux qui prétendent que le projet de réaménagement met le parc et ses 
activités en danger. J’ai donc consulté les plans d’aménagement qui sont disponibles sur le 
site Internet de Tennis Canada pour comprendre les raisons de leurs inquiétudes. Bien sûr, il 
est prévu d’échanger quelques pieds carrés de la superficie du parc pour permettre 
l’aménagement de la promenade, mais les terrains de jeux existants ne s’en trouveront 
aucunement affectés. N’est-ce pas là matière à rassurer les plus sceptiques ? Que demander de 
plus quand on sait que la perspective du Mont-Royal ne s’en trouvera pas changée et que le 
réaménagement prévoit la plantation d’une centaine d’arbres supplémentaires ? 
 
Montréal est une grande ville et, en tant que citoyens, nous devons nous assurer qu’elle soit à 
la hauteur de ses aspirations. Un projet comme celui-ci apporte cent fois plus à mon quartier 
et à ma ville qu’il ne m’en demande.  Vivement sa réalisation ! 
 
 
Le 12 mars 2003, 
 
 
 
Madeleine Barette 
 
 


